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Falaise – Place Guillaume-le-
Conquérant
Opération préventive de diagnostic (2018)
Bénédicte Guillot
NOTE DE L’ÉDITEUR
Organisme porteur de l’opération : Inrap
1 La ville de Falaise ayant le projet de créer un parking en arrière de l’Espace Nelson-
Mandela,  place  Guillaume-le-Conquérant  (section BR,  parcelle 109p),  un  diagnostic
archéologique a été prescrit sur une surface de 550 m2. Réalisé en avril 2018, il a permis
d’observer  la  première  occupation  aux  abords  des  fortifications  et  en  arrière  des
habitats devant se développer le long de la voirie à l’est. L’apparition du terrain naturel
fournit d’abord des indications sur la topographie à la période médiévale. En effet, le
socle  rocheux  apparaît  au  nord-ouest  à  la  cote  de  136,40 m,  point  le  plus  bas,  et
remonte légèrement pour atteindre 136,80 m vers le nord-est et 137,40 m au centre du
terrain  et  au  sud-est.  En  revanche,  au  sud-ouest,  il  n’est  apparu  qu’à  l’altitude  de
135,95 m, soit la profondeur de 2,90 m. Il semble donc exister à cet endroit une grande
dépression,  peut-être  une  ancienne  carrière  de  schiste.  Les  premiers  comblements
contenaient du mobilier du XIIe-début du XIIIe s.
2 Le terrain est ensuite occupé par des terres à jardin au moins jusqu’au XVIe s. Mais la
grande phase d’occupation est comprise entre la seconde moitié du XIIIe s. et le début du
XIVe s. Un très riche mobilier a été recueilli dans la tranchée TR1, secteur qui devait
servir alors de lieu de rejet, et surtout dans le comblement de latrines maçonnées dans
TR5. Situées au nord-est du terrain, elles sont construites sur trois côtés en schiste et
calcaire,  liés  à  l’argile  et  grossièrement  assisées.  La  quatrième  paroi  est  formée
directement  par  le  socle  rocheux.  Le  tout  forme un  plan  carré  de  1,70 m  de  côté
intérieur.
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3 Le comblement issu des terres à jardins et des latrines est globalement daté de la même
période, soit la seconde moitié du XIIIe s. L’étude céramique montre que le lot peut être
comparé à celui découvert lors des fouilles du bastion nord-ouest du château de falaise
(Brown, Carré 2011), avec une forte proportion de céramiques locales, associées, pour
les formes plus fines de vaisselle de table, à des productions de la Plaine de Caen au
travers de pichets/cruches très décorés. On se situerait donc plutôt dans les jardins de
grandes demeures appartenant à la classe aisée de Falaise, probablement en lien avec le
château.
4 Les derniers  niveaux comblant  les  latrines  montrent  que ces  dernières  ont  subi  un
incendie  qui  a  détruit  la  superstructure  en  torchis-colombage  la  surplombant.  Cet
abandon définitif des latrines semble avoir lieu très tôt, dès la fin XIIIe-début XIVe s.,
selon le mobilier céramique recueilli dans ces derniers niveaux.
5 Dans un second temps, l’angle sud-est de la structure est repris avec la construction de
nouvelles  maçonneries,  plus  importantes  que  les  premières  et  liées  à  un  mortier
sableux beige-clair. Cette reprise, qui reste inexpliquée, intervient au XVIe s.
6 Concernant les périodes plus récentes, le recalage sur le cadastre de 1829 montre que
l’on  a  retrouvé  les  vestiges,  très  arasés,  du  mur  de  façade  d’une  grande  demeure
détruite  en 1944.  Cet  hôtel  particulier  appartenait  à  la  famille  de  Clock  depuis  la
seconde moitié du XIXe s. et elle apparaît sur des photos prises avant la Seconde Guerre
mondiale, avec un grand cèdre dans son jardin.
7 Une dernière maçonnerie dégagée dans la tranchée TR5 témoigne d’un bâtiment qui
reste difficile à situer dans le temps. Son terminus post quem, issu de la datation d’un
niveau de terre à jardin qu’elle perce, est le XIIe-XIIIe s.,  mais la maçonnerie est trop
arasée pour préciser réellement sa période d’utilisation.
8 Enfin, le diagnostic a permis de préciser l’emprise de la tour située au sud-ouest du
terrain. Si aucune maçonnerie n’a été mise au jour, son comblement, réalisé au moyen
de gravats  lâches et  de matériaux de démolition issus des  bombardements  de 1944,
permet de déterminer un diamètre de l’ouvrage entre 9 et 10 m.
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Fig. 1 – Plan général des tranchées et des structures sur le cadastre actuel
DAO : B. Guillot (Inrap).
 
Fig. 2 – Vue des latrines depuis l’est
À droite, le socle rocheux.
Cliché : B. Guillot (Inrap).
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